
J ohn Bomb vit depuis 1990 dans une institution 
pour personnes à besoins spécifiques à 

Luxembourg. La paralysie qui l’affecte l’oblige à se 
déplacer en fauteuil roulant électrique. S’exprimer 
oralement n’est pas toujours facile non plus. 

Pourtant, ce ne fut pas toujours le cas. Il y a 
quelques années encore, M. Bomb menait une 
vie de père de famille et exerçait le métier de 
professeur d’allemand. Un beau matin, en se 
réveillant, il constate qu’il a perdu le sens de 
l’équilibre. Il se rend à l’hôpital où le corps médical 
constate une attaque cérébrale survenue pendant 
le sommeil. On décide de l’opérer après quelques 
examens et depuis ce moment, sa vie n’a plus été 
la même.

En effet, après un examen médical mal fait et 
lourd de conséquences, M. Bomb tombe dans un 
coma qui dure 12 jours. Au réveil, il constate qu’il 
est paralysé. Il décide d’affronter cette nouvelle 
difficulté et de se faire soigner dans un Centre de 
rééducation en France. Peu à peu, avec le soutien 
de sa famille, il récupère certaines de ses fonctions 
motrices et améliore son élocution. Pendant deux 
mois, il poursuit sa réadaptation, cette fois-ci en 
Allemagne. De nouveau, l’évolution est lente et 
difficile, mais positive. 

Il n’a pas été facile pour M. Bomb d’accepter 
son état : au début en effet, il pensait pouvoir 
reprendre sa fonction d’enseignant, car toutes ses 
facultés intellectuelles étaient restées intactes. 
Cependant, avec le temps, il a dû accepter le fait 

de ne plus pouvoir enseigner. Ses amis et surtout 
ses collègues de travail n’ont jamais changé leur 
attitude à son égard ou le regard qu’ils ont porté sur 
lui.  Malheureusement le même constat ne peut être 
fait pour sa famille. M. Bomb, aujourd’hui divorcé, 
ne garde pas pour autant des sentiments de 
rancœur et entretient un très bon contact avec ses 
deux enfants adultes. Ce qu’il a du mal à accepter, 
ce sont les sentiments de pitié que l’on peut avoir à 
son égard.

Sa forte personnalité l’a amené à s’engager au sein 
du Conseil Supérieur des Personnes Handicapées, 
estimant qu’il est important de représenter ceux qui 
sont dans une situation encore bien plus difficile 
que lui. Selon M. Bomb, de grands efforts restent à 
faire dans le domaine du handicap à Luxembourg, 
surtout en ce qui concerne l’accessibilité, l’égalité 
des chances pour tous et la non-discrimination. 
Avant son attaque il choisissait un restaurant en 
fonction de la carte, maintenant c’est en fonction 
de l’accessibilité des lieux. D’après lui, être dans un 
fauteuil roulant ne signifie pas forcément qu’on est 
malade et que, par conséquent, incapable de tout. 
M. Bomb essaie de donner l’exemple, en voulant 
garder à tout prix son autonomie, tout en étant 
conscient de ses besoins spécifiques. 

Son souhait le plus cher : ne pas tomber malade. 
Il se rend régulièrement à des concerts, en ville, 
visite les musées de la place, fréquente des 
cours d’italien à l’Université de Luxembourg, afin 
d’entretenir ses capacités intellectuelles ou il rend 
simplement visite à des amis.

John Bomb
Professeur d’allemand à la retraite 
Membre du Conseil Supérieur des 
Personnes Handicapées

Fir méi Chancegläichheet
Diversité  =  Enrichissement

18


